
Gediegenes Aufwärmkino
für Spätromantiker
„And So It Goes“ von Rob Reiner: Rentner-Romanze
mit Douglas und Keaton. Seite 20

Jenseits des Wurmlochs
und inmitten Escobars Kartell

„Interstellar“, „Escobar – Paradise Lost“ und die
anderen, neuen Filme der Woche. Seite 20

Carnet cu l ture l
Musikalische Grüße
aus Russland
Contern. Am Freitag, dem 7. No-
vember, um 20 Uhr, tritt das Vo-
kalensemble Vivat aus St. Peters-
burg in der Pfarrkirche auf. Das
Ensemble, das sich aus vier Solis-
ten zusammensetzt, singt ortho-
doxe Gesänge und volkstümliche
Lieder aus Russland und möchte
somit u. a. das Interesse des Pu-
blikums auch auf kirchenmusika-
lische Werke von Komponisten
lenken, die in Westeuropa weni-
ger bekannt sind. Freier Eintritt.
Nach dem Konzert ist eine Kol-
lekte für die Intensivstation für
Neugeborene im Kinderkranken-
haus St. Nikolaja Tschudotvorza.

Le roman policier
hier et aujourd'hui
Mersch. Le vendredi 7 novembre
se déroule, à partir de 9 heures,
au Centre National de Littérature
la journée littéraire intitulée «Le
roman policier de la fin du XXe

siècle à nos jours – nouvelles ap-
proches à travers les pays et les
langues». Le colloque internatio-
nal plurilingue et les lectures
d'auteurs sont ouverts à tous, au-
cune inscription n'est demandée.
Le but de ce colloque est de
comparer les aspects récents, très
diversifiés du roman policier de
par le monde, et de discuter de
sa popularité et de sa littérarité.
Entrée libre.

n www.sllgc.lu

Le groupe Spyro Gyra
40 ans sur scène
Dudelange. Le vendredi 7 novem-
bre à 20 heures le groupe Spyro
Gyra monte sur scène au centre
culturel opderschmelz. Le groupe,
qui se compose de Jay Becken-
stein (saxophone), Scott Ambush
(bass), Tom Schuman (key-
boards), Julio Fernandez (guitar)
et Lee Parson (drums), fête cette
année ses 40 ans d'existence et le
35e anniversaire de l'album «Mor-
ning Glory». Spyro Gyra a passé
les modes, s’en est inspiré, les a
intégrées en douceur, en a été
parfois le fer de lance, mais est
toujours resté fidèle à son esthé-
tique de départ, à ses bases. Le
prix du ticket est de 25 euros à la
caisse du soir.

n www.opderschmelz.lu

A l'Espace Mediart

Rencontre italo-luxembourgeoise
Exposition Giuliano Gaigher et Dani Neumann: quand le verre répond à la peinture

PAR NATHAL IE BECKER

Animés par une même passion pour
la création et pourvus tous deux
d'une âme d'artisan, le sculpteur
verrier italien Giuliano Gaigher et la
plasticienne luxembourgeoise Dani
Neumann font dialoguer leurs
œuvres chez Mediart.

Né en 1964 à Tréviglio, Gaigher af-
firme dans son travail une re-
cherche affinée sur la forme et les
matériaux. Un peu alchimiste, il
expérimente différentes tech-
niques de cuisson du verre tel que
le fusing.

Les œuvres présentées dans
l'exposition nous leurrent sur le
plan technique. L'entrelacement
des baguettes de verre qui lors de
la fusion deviennent comme un
élégant filet, la polymatérialité,
l’alliance de l'or et de la pâte de
verre, le contraste en le brillant et
le mat dotent les œuvres d'une es-
thétique poétique. D'une finesse
inouïe, d'une apparente fragilité,
les pièces nous apparaissent
comme une sorte de jeu sur la lu-
mière, de son passage, de ses ap-
titudes à la métamorphose.

En effet, certaines œuvres chan-
gent totalement d'aspect en fonc-
tion de la luminosité. Parfois, nous
ressentons comme une portée
spirituelle, sacrée, voire philoso-
phique dans la production de
Gaigher. Cette tentation vers tou-
jours plus de finesse, de transpa-
rence, de diaphanéité nous évo-
que quelques théories du néopla-
tonisme. Indubitablement, le
sculpteur verrier laisse dans
son travail une grande place à la
perception, à la réflexion, à la pen-
sée.

Dani Neumann affectionne éga-
lement les techniques séculaires et
les expérimentations. La gravure
sur bois dans laquelle elle s’épa-

nouit depuis quelques années, lui
permet d'affirmer sa rigueur, sa
minutie et surtout sa dextérité
quand l'artiste s’attelle à de grands
formats. Rappelons-nous par
exemple le gigantesque polyp-
tyque de 122 cm de haut sur 880
cm de large, œuvre phare de l'ex-
position que la galerie L'Indépen-
dance lui a consacrée à la BIL l'an
dernier.

Glissement vers un vocabulaire
plus graphique et incisif

Ici, si Dani présente des œuvres
aux dimensions plus modestes, le
geste et l'allant d'artisan sont les
mêmes. Dans ces travaux au lan-
gage plastique réduit et au glis-
sement vers un vocabulaire plus

graphique et incisif, l'artiste nous
démontre qu'elle sait habilement
aller à l’essentiel. Les fonds mo-
nochromes traités en aplats se font
champ pour des motifs noirs, pro-
liférants, expressifs, fruits d’une
gestuelle dynamique. Les veinures
du bois transparaissent et vibrent
à travers la couche de couleur im-
primée.

Ailleurs, nous nous réjouissons
devant les huiles sur toile. Par
exemple, sesmascarons inspirés de
la Fontaine des Girondins de la
place des Quinconces de Bor-
deaux apparaissant comme des
masques théâtraux sur un fond aux
motifs baroquisants, son mouton
noir symbole du droit à la diffé-
rence, ses caleçons accrochés à un

fil à linge qui flottent au vent tel-
les des bannières sont autant
d'éléments formels simples par-
fois prosaïques mais à appré-
hender comme des fulgurances
autobiographiques et sensibles. Ils
libèrent une force suggestive et lu-
dique à la fois, restituent des am-
biances.

Et bien qu'ils soient basés dans
la contemporanéité, leur trans-
cription archaïque par la forme
nous fait ressentir que Dani Neu-
mann aime toucher au temps et à
l’universalité de l’art nimbée d'un
onirisme mutin.

Jusqu'au 11 novembre chez Mediart, 31, Grand-
Rue, Luxembourg. Ouvert du lundi au vendredi de
10 à 18 heures.

Dani Neumann affectionne également les techniques séculaires et les expérimentations. (PHOTO: MEDIART)
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Audition d'orgue avec
Simon Holzwarth
Luxembourg. Les Amis de l'Orgue-
Luxembourg invitent le samedi
8 novembre à 11 heures à la
cathédrale de Luxembourg à une
audition d'orgue avec Simon
Holzwarth. L'organiste allemand
interprète Grand Dialogue en
ut majeur de Louis Marchand,
le Concerto en ré mineur de Bach
/Vivaldi et le 1er mouvement de la
Symphonie n° 2 de Louis Vierne.
Entrée libre.

La société luxembourgeoise en «routwäissgro»
Le Kollektiv 13 réalisera une nouvelle série de documentaires sur RTL Télé Lëtzebuerg

Le Kollektiv 13, groupement
d’auteurs-réalisateurs, a remporté
l’appel à idées lancé par le Lëtze-
buerger Film Fong et RTL et si-
gnera, à partir du 1er février 2015,
une série mensuelle de documen-
taires sur la société luxembour-
geoise.

L’appel pour des concepts et
formats de télévision lancé en mars
2014 a connu un grand écho au-
près du secteur de la production
audiovisuelle au Luxembourg:
quelque 45 projets ont été soumis
jusqu’en mai dernier.

Après délibération, le jury com-
posé de membres de RTL et du
Film Fong a finalement retenu le

projet d’une série de documen-
taires portant le titre «routwäiss-
gro», une série de 24 épisodes de
26 minutes créée par un collectif
de 13 réalisateurs luxembourgeois.

Regroupé sous le nom de Kol-
lektiv 13 le groupe s'est associé à
Calach Films pour produire un
nouveau concept original de do-
cumentaires, destiné à dresser un
portrait cinglant et réaliste de la
société luxembourgeoise. Guy Da-
leiden, le directeur du Film Fong,
explique le choix du jury: «L'ap-
proche innovante et la structure du
projet nous ont convaincus.»
Comme pour la Sitcom «Weem-
seested», les épisodes de la série

«routwäissgro» seront confiés à
différents réalisateurs. Une gage de
diversité pour Guy Daleiden.

Les réalisateurs suivront sans
commentaires ni jugements une
personne au sein d’une commu-
nauté, qui à travers sa réalité quo-
tidienne, ses rêves et ses conflits
personnels, permettra au specta-
teur de plonger dans un univers
nouveau.

Entre les déboires d'un toxico-
mane et les aventures d'une
famille luxembourgeoise en va-
cances, les épisodes pourront
adopter tour à tour un ton plus sé-
rieux ou plus léger. Tous relèvent
du destin singulier, mais sont en

même temps incorporés dans un
tissu socio-culturel plus large, qui
est au final celui du Luxembourg.
De la complémentarité des diffé-
rents épisodes se dégagera pour le
spectateur une image tout en
nuances de notre pays et de ses
habitants. (C./thi)

Documentaire: 24 épisodes de 26 minutes. Dif-
fusion mensuelle le dimanche soir à partir du 1er fé-
vrier 2015. Réalisateurs: Rui Eduardo Abreu, Tom
Alesch, Thierry Besseling, Max Jacoby, Claude
Lahr, Eric Lamhène, Ann Sophie Lindström, Jacques
Molitor, Christian Muno, Catherine Richard, Anne
Schiltz, Raoul Schmitz, Kim Schneider, Jean-Louis
Schuller, Laura Schroeder, Loïc Tanson, Michel Te-
reba, Yann Tonnar et Govinda van Maele.


